
I Corinthiens 13 : L  ’  Amour
Eglise Evangélique Baptiste de l’Orléanais, Saint Jean de la Ruelle, 14 février 2016

< Lire I Corinthiens 13     :  1-8 >
Intro : Le passage dont nous venons d’entendre la lecture – dans la 1ère lettre de l’apôtre
Paul au Corinthiens, chap.13 – est, de l’avis de beaucoup de spécialistes de la Bible,  le
plus grand, le plus puissant et le plus profond passage écrit par cet apôtre. Il a parfois
été appelé le ‘cantique des cantiques du N.T.’, ou ‘l’hymne à l’amour’, car il est d’une rare beauté
esthétique, poétique, d’une profondeur peu égalée par toute la littérature. 
Le contexte – la 1ère lettre aux Corinthiens - : il est question, dans cette lettre datant du
milieu du 1er siècle ap. J.-C., de difficultés rencontrées parfois au sein de la communauté
chrétienne, avec des comparaisons entre les responsables, des tiraillements, l’utilisation
parfois abusive des dons spirituels, la résurrection du Christ mise en doute,  etc…, et
l’apôtre veut ‘remettre les pendules à l’heure’, en qq sorte. Ce chapitre 13 nous indique ‘une
voie supérieure à toutes les autres’ (I Cor.12 :31), qui est le passage lu au début, et qui est une
sorte d’introduction à ce qui suit. 
Nous fêtons aujourd'hui la Saint Valentin, la 'fête des amoureux'. Quoi de plus normal, donc, que
de se pencher un peu sur ce qu'est l'amour, sa signification, en tant que chrétiens...

I. QU’EST-CE QUE L’AMOUR ?
Voilà une question fondamentale, s’il en est ! Cet amour, tant vanté, adulé, pris comme la
quintessence de toutes les qualités et vertus, dans notre texte. 
Le mot employé ici en grec  (langue originale du N.T.)  est  ‘agapé’, assez rarement employé
dans le grec classique, mais surtout utilisé par les chrétiens (les anciennes versions de la
Bible traduisent ce mot par ‘charité’, ce qui 1°) ne démontre pas pleinement toute la richesse de
ce qu’il signifie, et 2°) a pris dans notre langue française une connotation plutôt péjorative, car
‘faire la charité’ = ‘demander l’aumône’, ‘faire la manche’). 
En grec, il y a deux autres mots qui désignent l’amour :
- ‘éros’, qui est l’amour physique, l’amour sexuel (cf. le mot ‘érotique’, par ex.)
-  ‘philia’,  qui  est  un  terme  plus  général,  désignant  l’amour  au  sens  de  ‘affection
fraternelle’, ‘je t’aime bien, tu sais’, ou ‘j’aime bien la confiture’, par ex. (cf. 'cinéphile', etc.).
Ces deux mots sont plutôt liés à celui/celle qui les reçoit, liés au désir de posséder, ce sont ceux
qui ont cours dans notre monde, notre société actuelle, qu’on nous décrit dans les médias, par ex. 
 Le mot ‘  agapé  ’ employé ici par l’apôtre Paul est  ‘l  ’  amour de celui  /  celle qui ne le
mérite pas  ’, ‘  l  ’  amour qui donne et se donne  ’, ‘  l  ’  amour désintéressé’, et c’est cet amour
qui est  l’indispensable ingrédient pour un mariage,  par ex., mais d’une manière générale
pour une bonne vie, harmonieuse, en société. Bien sûr, vivre cet amour ‘agapé’ n’exclut
pas de vivre aussi ce que les autres mots signifient, à savoir ‘éros’ = l’amour sexuel, et
‘philia’ = l’amour-affection et tendresse, mais l’amour-agapé est plus fort, plus profond. 

II. L  ’  AMOUR DE DIEU POUR LES HOMMES EN JESUS  -  CHRIST
‘Car Dieu a tant aimé le monde, qu’il a donné son Fils unique ; afin que quiconque croit
en Lui ne périsse pas, mais qu’il ait la vie éternelle’  (Jean 3 :16). Ce verset, un des plus
connus de la Bible (que beaucoup de chrétiens connaissent par cœur),  utilise le mot grec
‘agapaô’, qui est le verbe du substantif ‘agapé’ dont nous venons de parler, cet amour qui
donne et se donne, l’amour désintéressé, total, parfait. Et quand on découvre quel est le
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sujet de ce verbe, on ne peut qu’être interpellé, époustouflé, émerveillé. En effet,  il est écrit
que c’est   Dieu     qui est à l’origine de cet amour, c’est   Lui     qui a tant aimé le monde !
Alors Dieu, qui est-il ? (…) Il est le Créateur du ciel et de la terre, de la nature, des
animaux, et des êtres humains, comme vous et moi. Mais il est aussi celui qui re-crée la
terre à chaque printemps, qui fait naître les bourgeons, et les petits des animaux, … et
c’est aussi lui qui est à l’origine de chaque vie humaine,  de chaque bébé qui naît sur
toute la surface de notre globe ! Il est celui dont St-Anselme de Cantorbéry (vers l’an 1100)
disait  qu’’il  est  cet  être  tel  qu’on  ne  peut  en  concevoir  de  plus  grand’ ,  le  tout-puissant,
l’omniscient, l’omnipotent, l’omniprésent. 
Eh bien, ce Dieu-là, il a ‘tant aimé le monde qu’il a donné son fils unique’, dit ce verset.
Car le Christ, Fils de Dieu, a accompli pleinement la signification de cet amour, lors de sa
mission sur terre, d’abord dans sa vie quotidienne, puis dans sa mort en sacrifice sur la
croix du calvaire, pour vous et pour moi.  ‘Il n’y a pas de plus grand amour que de
donner sa vie pour ses amis’ (Jean 15 :13),  avait-il dit à ses disciples, avant d’ajouter :
‘Vous êtes mes amis, si vous faites ce que je vous commande’ (v.14), et ceci juste après
ces autres paroles si connues et fondamentales :  ‘Voici quel est mon commandement :
aimez-vous les uns les autres comme moi-même je vous ai aimés’ (v.12). 
 Oui, le Christ s’est donné par amour pour tous les hommes sur la croix, il s’est donné
pour  ses  amis.  Et  comment  s’est-il  donné ? (…)  En  mourant  sur  cette  croix,  c.-à-d.  en
prenant sur lui  le  poids  des fautes  de l’humanité entière,  puisque par nature,  l’être
humain  est pécheur (=  fautif  devant Dieu,  pas  capable  d’accomplir  par  lui-même ce  que le
Seigneur demande, lui qui est parfait, sans tache, et par conséquent, séparé de sa présence). Et
ce faisant,  Jésus le Fils de Dieu (de même essence que lui,  c.-à-d.  parfait)  a ‘reconnecté’
l’homme avec Dieu le Père,  l’a relié à Lui,  lui a permis d’y avoir de nouveau accès.
C’est cela, l’Evangile, la ‘Bonne Nouvelle’ !
Mais ce n’est pas tout, mes amis, car il y a encore plus ; écoutez bien cet autre verset de la Bible:
‘  Voyez à quel point le Père nous a aimés     ! Son amour est tel que nous sommes appelés
enfants de Dieu.’  (I Jean 3:1a).  Donc  non seulement je suis  ,    tu es  ,    nous sommes  ,    vous
êtes aimé  (  e  )(  s  )   du Père céleste, mais en plus nous sommes appelés enfants de Dieu ! 
Ce passage biblique rajoute aussi juste après : 'Et nous le sommes !' (I Jean 3, v.1b).  Le
même apôtre Jean qui a écrit cette lettre, avait dit auparavant dans son évangile (1 :12)  : ‘il a
donné le privilège d’être appelé enfant de Dieu’.
Peut-être que certains parmi nous ici présents n’ont pas eu le privilège d’avoir un père terrestre,
ou bien que le père terrestre que vous avez eu n’a pas bien rempli son rôle de père ou en tout cas
pas comme vous l’auriez souhaité ? En ce cas, cette parole de la Bible peut d’autant plus vous
interpeller ou vous toucher… 
 Oui, être aimé du Créateur de l’univers, et même être adopté comme son enfant,
quel privilège ! En sommes-nous conscients ? (...)

III. L  ’  AMOUR VECU AU QUOTIDIEN
Alors, pour aller plus loin dans notre thématique, voyons maintenant comment cet amour (agapé)
doit être vécu dans le quotidien, la vie de tous les jours. Prenons d'abord – le jour de la Saint
Valentin oblige – ce qui est dit dans la Bible à propos des relations conjugales. Ce même apôtre
Paul (qui a écrit  I Cor.13 vu tt à l'h.)  a aussi écrit, dans une autre lettre :  ‘Maris  ,    aimez
chacun votre femme  ,   comme le Christ a aimé l’Eglise  , et s’est livré lui-même pour elle’
(Ephésiens 5 :25, ceci juste après le fameux passage - souvent mal compris et mal interprété - :
‘Femmes, soyez soumises chacune à votre mari, comme au Seigneur’ (v.22). 
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 L  ’  amour de Christ pour nous les hommes est donc le modèle de l  ’  amour que nous
nous devons les uns aux autres, et ceci est particulièrement valable pour le couple !
Ce texte de I Cor. 13 lu tout à l’heure nous montre l’inutilité de toute activité qui ne serait pas
faite avec amour : en effet, parler en langues, ou avoir le don de prophétie, ou avoir la science de
tous les mystères et toute la connaissance de Dieu, ou montrer sa foi d'une manière orgueilleuse
(jusqu’à transporter les montagnes), de même que la générosité pour les pauvres et les affamés,
ou même un esprit de sacrifice, … tout cela pratiqué sans amour perdra toute sa pertinence et sa
valeur, et ne sera que vanité, ou (en termes actuels), ne sera que ‘bidon’, inutile, vain ; car ce qui
compte, dans tout cela, ce sont les motivations, la raison, la façon d'exercer ces activités. 
L’amour  demandé –  au  contraire  –  ‘prend  patience’,  à  savoir  qu’il  ne  cède  par  au
ressentiment et à la vengeance,  il ‘rend service’,  ce qui est le contraire de l’égoïsme
paresseux. Il n’est pas jaloux, comme l’amour naturel qui veut garder pour soi ce qu’il
aime.  Il évite bavardages et vantardise ; sa discrétion et son humilité engendrent la
confiance,  tandis que la suffisance rebute et éloigne les autres.  Il ne fait rien de
malhonnête,  il  ne  revendique  pas  âprement  ce  qui  lui  revient (au  contraire  des
Corinthiens, destinataires de la lettre), il ne s’emporte pas, tandis que la susceptibilité, la
rancune et la colère entraînent des querelles.  Il ne fait pas entrer le mal dans ses
calculs ou ses projets, il trouve sa joie dans ce qui est vrai, pas dans l’injustice.
Puis  cette  description  s’achève  au  v.7  sur  quatre  traits  positifs,  en  réponse  aux
négations des v.4-6 : ‘il pardonne tout (litt. 'il couvre', donc cacher en couvrant les fautes, c.-à-d.
que  l'amour doit être  prêt à pardonner,  à  couvrir les péchés,  à oublier  les fautes) ; il fait
confiance  en (=  il  croit)  tout.  Cela  corrobore  l'idée  précédente  sur  le  fait  de  ne  pas
soupçonner le mal, donc la naïveté, je dirais naturelle, pas calculatrice ; il espère tout, c.-à-d. que
l'amour est résolument positif, et il voit l'avenir, il envisage une espérance, il est dynamique, non
pas statique ; il supporte   tout’, ce qui implique aussi une certaine capacité à résister, à 'passer
au-dessus' de certaines choses, à ne pas 'chercher la petite bête', à relativiser.
Et  tout cela,  le  Christ  l’a  pleinement accompli  envers  nous  les  êtres humains,  il  est
l'exemple parfait et personnifié de cet amour-agapé ! Ces paroles aboutissent alors à
cette phrase clé du chapitre, au v.8a : 'L  ’  amour ne passera pas’ (ou ‘n’aura pas de fin’, ou
‘ne  succombe  jamais’,  ou ‘est  éternel’). C’est  le  désir  de  Dieu  que  cet  amour  dure  à
toujours ! C’est aussi mon souhait pour vous, qui êtes mariés, et pour tous aujourd'hui.

IV. L  '  AMOUR TRANSMIS AUX AUTRES
Allons encore un peu plus loin, dans notre réflexion de ce soir. Pour cela, je vous propose un autre
petit texte de la Bible, dans la lettre de Paul aux  Romains   (  10   :  8  -  10),  <  lire >.  Il est question
dans ce texte d'une loi, la 'loi de l  '  amour'. De même que Galates   (  5   :  13  -  15) < lire >.

Le résumé de la Loi de Dieu  ,  c’est quoi ? (…) ‘Tu aimeras ton prochain comme toi  -
même’, qui est une citation  (dans les deux passages) de  Lévitique 19     :  18.  ‘En effet’, dit l’apôtre
Paul, ‘les commandements : ne commets pas d’adultère, ne commets pas de meurtre, ne vole pas,
ne  mens  pas,  ne  convoite  pas,  ceux-ci  et  tous  les  autres,  se  résument  dans  ce  seul
commandement : Aime ton prochain comme toi-même’ (Rom.13 :9). 
Qu’est-ce  qu'une  loi ? (…)  –  C’est  devoir qqch  envers  la  société,  Dieu,  ou  la  personne  qui  le
demande, c’est payer une dette (Rom.13 :8, Bfc.) < C’est pour cela que l’on dit – quand qqn est en
prison – qu’il « paie sa dette » envers la société, pour le méfait qu’il a accompli, par ex. >. Là, dans
notre texte de Romains 13, Paul nous demande de ‘ne rien devoir à personne’, de ‘n’avoir pas
de dette’…   si ce n’est  …   de vous aimer les uns les autres’ ! Mais il faut bien le reconnaître : ce
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‘si ce n’est’ n’est de loin pas rien, c’est même très difficile à réaliser, ce n’est pas une chose facile
que de s’aimer les uns les autres … !
 En tant que chrétiens,  nous sommes libérés du poids de la loi du péché (qui nous
'oblige'  à  faire  le  mal), nous  ne  sommes  plus  asservis  par  quoi  que  ce  soit,  et  alors
conséquemment – en principe !, car c’est le corollaire normal de notre appartenance à Christ -,
nous sommes sous le couvert d’une autre loi  ,   et cette loi  ,   c’est celle de l’amour (selon
Rom.13 :8 ; Gal.5 :13).  Pourquoi ? (…)  – Eh bien, parce que  si nous appartenons à Christ, c’est
parce que nous l’aimons, et si nous l’aimons, nous désirons lui plaire, et pour lui plaire,
nous allons essayer de lui obéir : cela, c’est le premier commandement : ‘aimer Dieu de
tout son cœur,  de toute son âme,  de toute sa force et de toute sa pensée’  (cf. Luc
10 :27, texte qui précède la fameuse parabole du Bon Samaritain, et Mt.22 :37-39, qui nous dit : ‘et voici le
second,  qui lui est semblable : tu aimeras ton prochain comme toi-même’) < et nous constatons ici
encore une citation de ce même verset de Lév.19 :18, c’est dire son importance ! >.
 Je suis, nous sommes, sous le couvert de la seule Loi qui soit : celle de l’AMOUR !
 Alors concrètement, cela veut dire quoi, être sous la loi de l’amour ? Notre texte nous le dit,
par ex. : ‘par amour  ,   soyez serviteurs les uns des autres (laissez-vous guider par l’amour pour
vous mettre au service les uns des autres,  Bfc)’ (Gal.5 :13b) et ‘celui qui aime ne fait aucun
mal à son prochain’ (Rom.13 :10). Il est question ici de service pour les autres, de ne pas faire de
mal à son prochain. < Ex. concret de cette  loi de l’amour mise en application :  la parabole du
bon Samaritain : deux ‘légalistes’ passent outre le blessé mais sans amour, et ensuite un ‘rejeté’
vient au secours du blessé, par et avec amour ! >

La loi de l’amour, elle pense aux autres ; elle pense premièrement aux autres. Et cette
pensée pour les autres, elle se manifeste par le service que l’on rend aux autres (Gal.5 :13
et 6 :2 : ‘portez les fardeaux les uns des autres, et vous accomplirez ainsi la loi du Christ’), et le désir
de  ne pas leur faire du mal (Rom.13 :10).  La  loi  de  l’amour,  c’est  …  tout  simplement  I
Corinthiens 13, dont je vous parlais tt à l'h.
 De plus, l’amour ne coûte pas d’argent : donner de l’amour, sans dépenser d’argent
(cf. dans notre famille, lors des anniversaires, les enfants faisaient des cadeaux (bricolages, cartes ‘faites
maison’, décorations de tables), cela ne coûte rien en argent, mais vient du cœur, est fait avec amour …).
 L’amour donné n’a pas besoin de diplômes (brevet, CAP, bac, BTS, licence, master, doctorat…),
car même des personnes avec peu de ‘bagages intellectuels’ ou peu instruites peuvent
donner de l’amour. < cf. par ex. des personnes handicapées qui peuvent être de merveilleux
‘vecteurs d’amour’ pour leur entourage ! >
Il est vrai qu’aimer, même ceux « qui ne sont pas aimables », ce n’est pas toujours facile,
mais si nous demandons au Seigneur de l’amour de déverser en nous   Son   amour, alors ce
sera possible … grâce à Lui ! (ex. de cette « force d’aimer », Martin Luther King, cf. son livre
avec pour titre « La force d’aimer », son action, son mot d’ordre : pas de haine, pas de violence).

Conclusion : ‘L’amour est l’accomplissement de la loi’, nous dit Paul en Rom.13 :10b. Le mot
grec traduit par  ‘accomplissement’  (‘plérôma’) signifie aussi  ‘plénitude, totalité’, c’est dire à quel
point il est englobant ! « Voyez comme ils s’aiment » était ce qu’on disait des chrétiens du 2ème

siècle,  paroles  qui  rapportées  par  le  père  de  l’Eglise  et  théologien  Tertullien.  Est-ce
qu’actuellement, en France, on peut toujours dire cela des chrétiens ? (…) Est-ce même vrai des
chrétiens du ch. de Chaingy ? (…)  Puissions-nous vivre cela dans le quotidien, dans notre
entourage, et comme témoignage vis-à-vis des autres. 
Souvenez-vous bien de ceci :  ‘Toute la loi se résume dans ce seul commandement :
aime ton prochain comme toi-même’ (Gal.5 :14). 

Amen
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